
Ce que je retiens de cette article :

Dans les publications jacquaires, on trouve beaucoup de récits et de 
souvenirs de pèlerins. Très curieusement, les hospitaliers n’y 
prennent jamais parole. Or, c’est aussi une expérience forte et riche 
qui est, je crois, digne d’être contée. ...
...

Certaines municipalités se trouvant sur le tracé d’une des voies du 
Chemin sont intéressées par l’ouverture d’un gîte, possèdent même 
un local, mais… La tenue d’un gîte occasionne certaines contraintes: 
la gestion des accès, la sécurité du matériel, la propreté… Vous avez 
rencontré durant votre cheminement des gîtes dont on cherche la clé 
à l’office de tourisme, à la mairie, etc. L’hospitalier semble être une 
solution optimale.(modif perso)

D’autre part, il existe des associations jacquaires qui voudraient 
favoriser l’implantation de gîtes mais n’en ont pas les moyens. 
L’entente entre les deux semble donc être une excellente solution: la 
municipalité fournit le local et l’association recrute les hospitaliers. Je 
ne sais même pas qui fournit les meubles et l’équipement.
...

La journée de l’hospitalier commence un quart d’heure avant celle 
des pèlerins, car il faut préparer le petit déjeuner. Parfois, ça peut 
être par la sortie vers la boulangerie, pour chouchouter ses hôtes 
avec les baguettes encore chaudes. Après leur départ: nettoyage du 
gîte; puis c’est le temps libre jusqu’à 15-16 heures quand on ouvre et 
qu’on attend les pèlerins. Parfois, d’ailleurs, en vain… Sur ces voies 
moins fréquentées, il y a des nuits sans hôtes. S’ils arrivent, on 
commence par leur proposer une boisson fraîche, on les interroge sur 
leur étape, on accomplit les formalités d’accueil. La nuit avec le petit 
déjeuner coûte 10-12€, le dîner éventuel en sus. Puis, il faut leur 
demander s’ils souhaitent qu’on leur prépare le dîner, ou bien s’ils 
préfèrent cuisiner tout seul. Dans ce dernier cas on leur indique les 
commerces, mais ils ont naturellement le droit d’utiliser les produits 
de base non transportables du gîte. Après la lessive et la douche, s’ils 
le désirent, on parle de nos expériences jacquaires et autres choses. 
Et là, comme sur le Chemin, on fait des rencontres intéressantes, 
voire extraordinaires…

L’hospitalier peut donner les conseils et indications quant aux 
étapes suivantes et faciliter la réservation pour celles-ci.
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